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Ce monde matérialiste ne croit plus en ses valeurs et organise le repli vers un hédonisme vulgaire et sans relief.

Les soixanthuitards et les bo-bos  ont réussi sinon leur prise du pouvoir du moins un partage du fromage avec les
premiers couteaux du capital-financier.
L'esprit de Mai est devenu idéologie d'Etat largement orchestrée par l'appareil d'Etat bourgeois notamment l'Education
Nationale ; quant aux média et au show-bizz : l'ensemble est solidement tenu par les réseaux au service du nouvel
ordre mondial.

Un des éléments de la pensée 68 était le féminisme ; ce dernier était articulé avec l'individualisme, notion-clé du
capitalisme. La petite bourgeoisie déclassée et ses éléments qui allaient occuper dans l'appareil d'Etat et dans la sphère
de la gestion de l'information (au sens large ) la place que l'on sait. Cette petite bourgeoisie scandait ce qu'elle ne
pouvait pas être.

« Vivre sans temps morts, jouir sans entraves », ces slogans quasi Nietzschéens allaient aboutir à l'hédonisme de
masse le plus minable sous les fourches de la consommation gadgetière la plus éhontée. Tout cela bien sûr compatible
avec le discours larmoyant du pillage du tiers monde ou de la planète.

Ce repli sur soi consumériste, donc conforme aux intérêts du Capitalisme a accompagné l'individualisme outrancier -
après moi le déluge ! -. 
D'abord les impératifs de carrière - c'est le virage ultra-libéral de la social-démocratie et des ex-soixanthuitards - puis le
temps libre pour la consommation.
Pas de place pour la famille et l'enfant dans ce « parcours sans faute ».
Le jeunisme déclaré et la course après leur jeunesse des ridicules cadres excluent l'enfant.
Le féminisme et les slogans : « Un enfant si je veux, quand je veux !» prônant la maîtrise par la femme de son corps ont
logiquement débouché sur l'individualisme stérile de la société du spectacle et de la marchandise.

La procréation ne relève pas d'un  libre-choix sous l'action d'une volonté délibérative.
La procréation est un acte vital qui témoigne d'un credo, d'un acte de foi dans la vie et dans les valeurs d'une
communauté dans laquelle cette vie biologique se déploie.
La baisse de fécondité de nos peuples d'Europe est le signe d'un manque de foi (récurrent dans les périodes de crise.
Voir la grève des ventres lors de la décadence de l'empire romain) dans nos valeurs constitutives et de la victoire sans
partage du libéralisme. Et ce, au sortir du 20°siècle où il a écrasé les fascismes et communismes où au nom de la race,
de l'Etat ou de la classe ouvrière la famille nombreuse était le modèle.

Dans la société du spectacle et de l'insignifiance, c'est le repli sur soi, l'éclatement des familles et la fécondité en baisse.
La survie de notre peuple dépend, nous le savons, d'une prise de conscience politique s'appuyant sur une
ré-appropriation des valeurs européennes pour en finir avec le libéralisme suicidaire.
L'appel massif à une pseudo-main d'oeuvre extra européenne est une faute politique mais aussi un non-sens comptable
(du point de vue de l'économie de la nation dans son ensemble et non des secteurs à forte « consommation » de main
d'oeuvre immigrée).
v
L'unique solution, nous l'avons dit, est dans un sursaut démographique, conséquence d'une victoire des idées
identitaires et de la relance du politique aux commandes.

Dans ce programme de reconquête quelques mesures intermédiaires peuvent cristalliser cette volonté et constituer un
pas en avant.
Ainsi la sur-taxation (au niveau des cotisations retraites) des couples et individus n'ayant pas engendré deux enfants
devrait être instaurée. A contrario, à partir de trois enfants les cotisations seraient dégressives.
Ainsi, même dans une simple logique économique, ceux qui ne se soucient pas de «  l'avenir de leurs retraites » (ils ne
font pas les enfants qui les entretiendront au soir de leur vie), en subiront les conséquences. 
Et ne parlons pas de leur incurie sur le plan politique où ils acceptent de voir leur communauté disparaître ou
submergée.
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